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J’aimerai pouvoir dire que notre communauté augmente et se rajeunit ! Mais malheureusement, an après

an, la Congrégation diminue et l’âge des sœurs augmente. La Congrégation des Sœurs de Notre Dame –

Zagreb – a à présent 45 sœurs, l’âge moyen est de 71,5 ans. Nous sommes de moins en moins à mesure

d’agir comme nous voudrions et en relation aux besoins. La plupart des sœurs (17) ont entre 71 et 80 ans. Il

y a 9 sœurs entre 80 et 92 ans, qui nécessitent du soutien des plus jeunes, même si beaucoup d’entre elles

contribuent au fonctionnement quotidien de la communauté.

LIEUX ET SERVICES DES SŒURS

Les sœurs sont divisées en 8 communautés, dont 7 sont en Croatie et une en Serbie. Nous avons trois

communautés dans la capitale Zagreb. Le monastère en centre-ville (Primorska 20) avec 11 sœurs est le

Généralat. Le deuxième se situe dans la partie verte de la ville, près du mont Medvednica, où habitent 19

sœurs  et  où se  trouve un espace pour les  sœurs  âgées et  malades.  Les activités  des sœurs  dans nos

communautés sont diverses. La plupart des sœurs est engagée dans le ménage et le fonctionnement de la

communauté.  Deux sœurs  travaillent en tant  que professeurs  à la  Faculté catholique de Théologie  de

l’Université de Zagreb, l’une est professeur d’éducation religieuse et catéchèse, l’autre de musique d’église.

En outre, elles ont des positions de responsabilité en tant que chef du Département et chef de l’Institut et

ont beaucoup d’autre tâches dans leurs professions. Une autre sœur travaille hors de la communauté en

tant qu’enseignante dans un jardin d’enfants. La troisième communauté à Zagreb est la maison paroissiale

tout près de la maison du Généralat, où deux sœurs sont sacristaines, aident dans le domaine administratif

de la paroisse et avec des tâches ménagères. 

Deux sœurs travaillent au siège diocésain dans la ville de Bjelovar, l’une dans le domaine administratif dans

le bureau diocésain, l’autre en tant que sacristaine à la cathédrale. Elles organisent aussi des rencontres

spirituelles pour des jeunes filles et des jeunes et donnent assistance aux familles pauvres.

Une communauté des 4 sœurs vit dans la ville de Osijek. Une des sœurs travaille en tant qu’enseignante

d’éducation religieuse  dans  une école  élémentaire,  et  en  outre  aide dans l’animation des  jeunes à  la

paroisse. L’autre travaille en tant que catéchiste, elle prépare les enfants pour la première communion et

s’engage dans des œuvres administratifs et est sacristaine de la paroisse. Les autres deux sœurs sont âgées,

mais elles s’occupent du ménage et visitent les paroissiens âgés.

Deux sœurs vivent et travaillent à la paroisse du village de Davor, participent à la pastorale des enfants et

visitent les paroissiens âgés et seuls. 

A la paroisse de la ville de Subotica, en Serbie, une communauté de trois sœurs âgés qui ne sont pas en

bonne santé vit dans notre monastère. Elles sont aidées par le personnel de santé et de soutien qui a été

embauché pour faciliter leur vie quotidienne.

Notre Congrégation n’a pas eu un seul nouveau membre depuis 15 ans. Il est difficile de parler des raisons

de cela. L’une des raisons pourrait être notre manque de préparation, comme le manque de préparation de

l’église toute entière en Croatie, pour les défis apportés par les changements sociaux. De l’autre côté, ces

changements incluent une nouvelle perception du rôle des femmes dans la société, donc il est difficile de

s’adapter  à  la  position  des  femmes  et  des  sœurs  en  particulier  dans  l’église.  Les  circonstances  dans



lesquelles nous nous trouvons, nous encouragent à la patience avec les autres, mais aussi à nous ouvrir aux

besoins des personnes autour de nous, afin de ne pas perdre le sens de notre mission aussi dans les années

futures.

Je voudrais conclure mon bref rapport avec deux idées de l’exposé du Dr. Jessie Roger, qui m’a beaucoup

touché.

1. Sagesse veut dire que nous vivons en harmonie avec la réalité pour pouvoir atteindre le mieux.

2. Nous sommes appelés à être ouverts et recevoir ce que Dieu fait. A ce moment, qui se trouve entre

le passé que nous pensons connaitre et le futur qui doit encore arriver, nous pouvons accueillir

l’incertitude avec curiosité. On nous demande de faire attention, car ce que Dieu fait ne peut pas

être prévu, mais cela peut être discerné si nous sommes attentifs et vigilants.
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